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Votre Maire, Arnaud Jeannot

Chères Stamésiennes, chers Stamésiens,

Malgré un début d’été bien hésitant et un climat politique 
et social tendu, nous avons décidé de continuer à positiver et 

d’être à vos côtés pour vous faire passer de bons moments. Notre 
engagement reste entier pour embellir et moderniser notre belle commune afi n de 
la rendre plus attractive et d’améliorer votre qualité de vie.

Nous sommes heureux de vous annoncer que notre nouveau panneau numérique 
a été enfi n installé et que les trois entrées de la commune ont été réaménagées au 
cours du mois de juin.

La Fête de la Musique a été un véritable succès, grâce à la participation enthousiaste 
de tous de même que le marché de l’avant-été, organisé par Les Keupins Vosgiens. 
Nous poursuivons également les travaux à la boulangerie en vue de sa réouverture, 
car nous savons combien ce service est essentiel pour vous. Soulignons également 
la rénovation de notre salle Pomone par nos services techniques. Nos associations 
peuvent se réunir et travailler dans un cadre encore plus agréable.

La sécurité n’est pas en reste, avec l’augmentation du parc de caméras de surveillance 
et la deuxième tranche de l’éclairage public (Route de Celles), qui passe entièrement 
en LEDs pour un environnement plus sûr et plus respectueux de l’énergie.

Ce P’tit Poterlacat est une édition spéciale, célébrant les 80 ans de la libération 
de Saint-Amé. Vous y trouverez des récits et témoignages poignants de l’époque, 
accompagnés de photos historiques. Pour commémorer cet évènement, des 
animations et expositions se tiendront les 21 et 22 septembre. Nous vous invitons à 
participer nombreux à ces moments de mémoire et de partage.

Un grand merci à nos associations et à notre personnel municipal qui sont à nos 
côtés pour que le « vivre ensemble » ne soit pas seulement deux mots, mais bel et 
bien un état d’esprit. Vous découvrirez, en feuilletant ce nouveau P’tit Poterlacat, 
tout ce qui s’est passé durant les trois derniers mois.

La période estivale ne sera pas en reste avec le festival Solar Punk Fest 2024 organisé 
également par nos amis Les Keupins Vosgiens, la fête des associations avec son 
concert de Rock Irlandais et l’arrivée du conteneur de la Micro Folie. Cet espace 
modulable off rira un accès ludique aux œuvres des plus grands musées nationaux 
grâce au Musée numérique, cœur du dispositif, qui présente plus de 3 200 œuvres 
numérisées issues de 205 établissements culturels partenaires nationaux, régionaux 
et internationaux.

Je vous souhaite à tous un bel été et de bonnes vacances. Profi tez bien de cette 
belle saison pour vous ressourcer et partager de précieux moments en 
famille et entre amis.

Amicalement,

Pendant deux semaines, sept jeunes Vosgiens 
sans emploi ou déscolarisés ont participé à un 
projet de réinsertion professionnelle, encadrés 
par deux éducateurs. Ces jeunes, originaires 
de Charmes, Vincey et Châtel-sur-Moselle, se 
sont engagés dans un chantier de protection 
des berges d’un bras de la rivière Cleurie à 
Saint-Amé, en utilisant des techniques de génie 
végétal.
Cette initiative, organisée par l’association 
«Jeunesse et cultures» d’Épinal, était soutenue 
par la fédération de pêche, l’agence de l’eau, 
le département des Vosges et le Fonds social 
européen. Le projet avait pour objectif de 
restaurer les berges de la rivière tout en off rant 
une expérience professionnelle aux participants.
Chaque année, près de 100 jeunes en décrochage 
scolaire ou rencontrant des diffi  cultés bénéfi cient 
de 15 jours de chantier avec l’association «Jeunesse 
et cultures». Ce programme permet de les mettre 
en situation professionnelle, leur faisant découvrir 
le monde du travail et ses exigences, telles que la 
signature d’un contrat de travail et le respect des 
horaires.
Merci à tous pour le travail eff ectué.

Berges de la Cleurie
Réfection et réinsertion professionnelle



Ce printemps, Jean-Jacques Henry et Nadou Creusot, deux 
bénévoles de l’association du cercle des aînés, ont organisé 
une nouvelle fois les permanences du groupement d’achat de 
fioul sur une période de quatre semaines. 
139 commandes ont été enregistrées de la part des habitants 
de Saint-Amé et des environs, atteignant un volume global de 
156 450 litres de fioul.
Cette quantité se décompose en :

•	 91 800 litres de fioul ordinaire
•	 64 650 litres de fioul super

Un nombre significatif de nouveaux clients ont rejoint le 
groupement cette année, attirés par la perspective d’obtenir 
des tarifs avantageux.
La prochaine session du groupement d’achat est déjà planifiée 
pour l’automne. Les dates des permanences sont les suivantes :

•	 Mercredi 2 octobre
•	 Mercredi 9 octobre
•	 Mercredi 16 octobre

Les permanences se dérouleront à la salle Pomone de 9h30 à 
11h30.
Nous remercions la municipalité pour le prêt de cette belle 
salle, qui a grandement facilité le bon déroulement de nos 
activités.
Jean-Jacques Henry

Le week-end de la Pentecôte a été de nouveau riche en manifestations à Saint-
Amé cette année.
Un grand MERCI à nos associations qui font de notre commune un lieu de vie 
agréable et dynamique.

•	 Vendredi soir : Concert Punk organisé par Les Keupins Vosgiens 
•	 Dimanche : Vide grenier organisé par l’ Amicale Scolaire, fête commerciale 

organisée par LUCAS Commerçants d’aujourd’hui, Rassemblement de 
voitures sportives organisé par Vosges Rallye Passion

•	 Lundi : Fête de la Pentecôte au Saint-Mont organisée par le Comité des 
Fêtes de Saint-Amé

Remercions également nos commerçants qui ont joué le jeu de ces évènements 
et nos employés communaux pour le temps passé à la préparation et au 
nettoyage.
Rendez-vous en 2025 !

Le Tennis Club de Saint-Amé - Le Syndicat - Cleurie organise 
des initiations au tennis pendant la période estivale
Profitez en, c’est ouvert à tous et c’est gratuit !
Pour tout renseignement ou inscription, merci de contacter 
l’association à tc-st-ame@orange.fr ou au 06 11 38 94 65

Groupement d’achat de Fioul

Week-end de la Pentecôte

Tennis Club de Saint-Amé

Bilan du Printemps 2024

Des animations sur 3 jours

Initiation au tennis



Malgré une météo exécrable, une équipe de 7 membres du 
bureau était présente dés 8h30 pour accueillir les apprentis 
pêcheurs.
Avec des arrivées au compte goutte, nous avons accompagné 
individuellement les enfants au bord de l’eau. Donnant 
quelques conseils sur les différentes techniques de pêche 
et sur le maniement du matériel nécessaire à ces pratiques, 
les pêcheurs en herbe, canne en main, ont apprécié les 1ères 

sensations lors de l’observation de l’activité aquatique, de la 
visualisation de la touche aux combats jusqu’à la sortie de l’eau 
de plusieurs truites lors de cette matinée.
Le président a répondu aux questions des accompagnants 
sur la règlementation ainsi que sur nos différentes activités ou 
actions sur le milieu.
En plus des poissons attrapés, l’AAPPMA a distribué une petite 
canne équipée pour la pêche au coup offerte par la fédération 
des AAPPMA des Vosges ainsi qu’un manuel pour reconnaitre 
les poissons d’eau douce des Vosges aux 8 participants avant 
leur départ des étangs.
Daniel JACQUOT

Fête de la pêche
Organisé par l’AAPPMA



Après de nombreuses années aux 
commandes de l’Auberge de Saint-Amé, 
Soizic et Patrice ont passé le flambeau à 
Mélissa et Anaël  le vendredi 26 avril 2024. 
Une nouvelle aventure démarre pour les 
jeunes propriétaires. L’équipe, habillée aux 
nouvelles couleurs de l’enseigne, propose 
une cuisine brasserie 100% maison «faite 
avec le coeur»
Retrouvez toujours vos formules du midi, le 
traditionnel buffet et le menu du jour au tarif 
habituel exclusivement en semaine hors 
jours fériés.

Afin d’améliorer la communication dans notre commune, une enquête en ligne avait été mise 
en place sur avril et mai 2024, via le Grand Poterlacat et nos réseaux sociaux.
Voilà ci-dessous les résultats et pistes d’améliorations proposées.
Tout d’abord, vous avez été 65 à répondre aux 15 questions.

•	 95% des personnes ayant répondu s’intéressent à l’actu locale, notamment par 
Facebook, les Poterlacats…

•	 Les 3 sujets les plus attendus sont : l’agenda de la commune, cadre de vie / 
Environnement, culture et évènements

•	 A la question, comment pourrait-on améliorer nos Poterlacats, vous nous avez suggéré 
de parler plus des entreprises et artisans stamésiens, de communiquer plus sur les 
agendas et possibilité d’accèder à une version numérique.

•	 Une rubrique Commerces et Entreprises locales sera ajoutée à nos parutions
•	 L’agenda du trimestre sera intégré dans nos Poterlacats
•	 Une version PDF est téléchargeable sur le site internet de la commune

•	 Consultez-vous le site internet de la commune et si oui, pour quels motifs principaux ?

Dimanche 2 juin a eu lieu le Prix de la 
Municipalité pour les jeunes. Malgré un 
temps pluvieux, une trentaine de jeunes 
cyclistes se sont mesurés sur des ateliers 
d’adresse, de vitesse...
Encore un grand bravo à ces graines de 
champions !

Auberge de Saint-Amé

Point Communication à Saint-Amé

Prix de la Municipalité

Passage de témoin

Votre avis nous intéresse - Résultats de l’enquête

Ecole de vélo de l’Espoir Cycliste 
Stéphanois

Dimanche 9 juin ont eu lieu les élections 
Européennes. 

Dimanche 30 juin et le dimanche 7 juillet ont 
eu lieu les élections législatives.

Encore un grand merci aux équipes 
municipales et aux bénévoles pour la mise 
en place et la tenue de ces rendez-vous 
citoyens.

Elections

Du lundi au dimanche midi et soir sauf 
mardi soir et mercredi soir
Réservations au 03 29 61 21 82

•	 A la question, y a-t-il un moyen de communication que nous n’utilisons pas actuellement 
et qui, selon vous, serait plus efficace ?

•	 Nous retenons les propositions de banderolles à placer à l’entrée de notre 
commune. Une étude sera faite dans ce sens.
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Comme nous vous l’avions annoncé dans le 
Grand Poterlacat d’avril 2024, les 3 entrées 
de Saint-Amé faisaient l’objet d’un projet de 
réaménagement.
Mi-juin, 3 enseignes ont été mises en place.
Le logo de Saint-Amé trône désormais Route 
de Celles, rue de la Gare et Grande Rue côté 
Le Syndicat.
Le projet a été mis au point par l’Entreprise 
Europub de Remiremont. Notre volonté a 
été  de faire travailler des entreprises de 
la CCPVM.  Diverses pièces ont donc été 
fabriquées par  la Metallerie Gérard à Eloyes, 
Direct Enseigne à Saint-Nabord et Arnould 
Bois & Scie à Saint-Nabord.
Une partie des travaux a été également 
réalisée en interne par nos employés 
municipaux.
Les couleurs de notre commune ont 
été mariées à des lattis en bois. Des 
aménagements végétaux seront mis en 
place dès cet automne.

Les travaux de mise en conformité ont 
démarré dans le local de la boulangerie. 
Nos services techniques ont réalisé le 
démontage :

•	 des faux plafonds dans les futurs 
laboratoires de pâtisserie et 
boulangerie

•	 des anciennes menuiseries
•	 des anciens aménagements

Un mur en parpaings (coupe-feu) est en 
cours de montage pour séparer la partie 
commerciale de la partie qui sera vendue 
par la suite.
Le futur boulanger s’occupera de toute 
la partie aménagement, décoration et 
matériel professionnel. L’ouverture devrait 
être possible d’ici la dernière partie de 
l’année 2024.

Entrées de Saint-Amé

Boulangerie

Travaux d’aménagements paysagés

Point travaux

Lundi 29 juillet Samedi 7 septembre Dimanche 8 septembre

Dimanche 15 septembre Samedi 21 septembre Samedi 21 et dimanche 
22 septembre

Mercredi 25 septembre

Samedi 24 août
Fête des
associations

Pélerinage du 
Vieux Saint-Amé

Challenge Guil-
laume Gegout

Journée du 
Patrimoine Commémora-

tion libération 
de Saint-Amé

Commémora-
tion libération 
de Saint-Amé

Petit tour des 
Vosges

Don du sang

Démonstrations, 
concert et restauration

Salle Polyvalente

Amis du Vieux Saint-
Amé

Vieux Saint-Amé

ASSACS

Salle Polyvalente

Saint Mont

Vieux Saint-Amé Saint-Amé Monument aux Morts 
de Saint-Amé

Espoir Cycliste
Stéphanois

Salle Polyvalente

EFS

Salle Polyvalente
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25 septembre 1944 :
Saint-Amé vit sa libération

Le mardi 19 septembre 1944, dans la ville de Plombières libérée, le 
commandement américain précise son objectif : libérer Remiremont et ses 
vallées pour atteindre Saint-Dié et l’Alsace avant de franchir le Rhin.

Les 141°, 142° et 143° régiments d’infanterie de la 36° division de la 7° armée 
américaine du général Dahlquist vont prendre Remiremont en tenaille. Ils sont 
aux portes de la ville le 21 septembre et commencent leur pénétration le 22 
alors que l’ennemi est résolu à tenir sa position. Ce vendredi 22 septembre est 
une belle journée ensoleillée.
A partir de 10h du matin, des tirs d’artillerie partent derrière le Parmont en 
direction de Saint-Amé et ses environs. À la mi-journée, des patrouilles U.S. 
sont envoyées au sommet du Saint-Mont qu’elles atteignent après avoir laissé 
quelques hommes prisonniers des Allemands.
Le sommet du Saint-Mont est un observatoire privilégié permettant de régler 
les tirs avec plus de précision. L’artillerie américaine bombarde maintenant le 
secteur de Saint-Amé de façon continue.
La maison Virieux incendiée le lundi 25 septembre 1944 (photo collection 
Michel Lambert)
A partir de 14h, les habitants du village sont conscients d’un dénouement 
prochain et qu’il faut s’abriter. La vie dans les caves vient de commencer. Elle 
va se poursuivre pendant plus de trois semaines angoissantes.
À 15h45, le Q.G. ordonne au 141° de descendre les pentes du Saint-Mont, et de 
couper la route Remiremont - Saint-Amé.
À 21h53, le 142° R.I.USS. signale Remiremont libéré.
Le lendemain matin, samedi 23 septembre, Saint-Etienne est à son tour libéré 
presque sans combat.
Ce jour est maussade et gris, il pleut à verse de façon persistante.
Le 141° est chargé de déloger l’ennemi de Saint-Amé, un ennemi bien implanté 
et qui va s’accrocher au terrain avec opiniâtreté, l’ordre étant de tenir les 
positions du moment pendant cinq à dix jours en attendant le 2° Panzer Korps.

Des chars en attente à Meyvillers

L’effectif ennemi n’est alors pas connu avec exactitude. De nombreux hommes 
de troupe sont postés dans les différents hameaux et dans les bois des tireurs 
d’élite organisent une défense en profondeur.
Des pièces d’artillerie sont en batterie en lisière de la forêt de Fossard, deux 

80 ans
de la libération de 
Saint-Amé
sont postées à l’entrée du village à Autrives, une dans 
l’enceinte du cimetière, une autre dans la cour de l’usine 
Antoine et une dernière dans les prés proches de la gare du 
Syndicat-Saint-Amé.
Des chars étaient également en position d’attente près du 
champ de tir de Meyvillers.
L’infirmerie ennemie était installée dans la maison des 
religieuses. L’organisation de la défense du village de 
Saint-Amé est dirigée par un état-major de campagne qui 
occupe une des deux caves accolées de la maison Thiriet, 
réquisitionnée (actuel, 42, Grande Rue).
Un commandant, dit-on, assisté de plusieurs officiers, 
dirigeait depuis ce lieu les opérations au moyen de matériel 
radio et de téléphones.
Tout ce beau monde s’affaire alors à retarder le plus possible 
l’avance des libérateurs. On installe des barrages routiers 
avec toutes sortes de matériaux hétéroclites : chariots, roues 
de chariots, carcasses métalliques. On réquisitionne les vélos 
qui pourront éventuellement servir aux fantassins, mais 
surtout, en les privant d’un moyen de locomotion pratique, 
on gêne les observateurs locaux dans leurs déplacements. 
Des artificiers installent des explosifs sous le pont de Cleurie 
près du tissage Vinel et sous celui de la gare près de la filature 
Antoine.
La population civile, elle, se terre dans les caves où le plus 
souvent les familles se regroupent à plusieurs. Toutes les 
habitations n’ont pas une cave voûtée à l’épreuve des coups 
de boutoir de l’artillerie. Dans la cave de la boulangerie 
Lucien Robert (actuelle boulangerie Claude), dix personnes 
cohabitent, une seconde cave abrite du mobilier, du linge, 
des provisions.

Article rédigé par M. Jean-Marie Lambert et intégré au bulletin municipal de 1995

 Image aérienne du pont avant 1940, reliant Saint-Amé à Péccavillers



Sous la maison réquisitionnée de chez Thiriet, précédant la cave occupée par 
l’état-major ennemi, une première cave abrite une trentaine de personnes. 
Il y a, outre la famille Thiriet, les Georgel, Alexandre, Bégel, ainsi que Miles 
Parmentier, institutrices célibataires de l’école des filles. Paradoxe qui 
aujourd’hui pourrait faire sourire, il y a dans cette cave trois petits réfugiés de 
Belfort, installés ici par une famille qui a pensé ainsi leur éviter les risques d’un 
bombardement de leur ville.

20 personnes à la cave de la cure

A la cure, vingt personnes sont aussi réunies ; plusieurs familles du lieu, les 
religieuses et le curé de Saint-Amé, l’abbé Pierre Lucas. Celui-ci, qui disait sa 
messe dans son bureau, devra maintenant se terrer comme tout un chacun. 
Car il ne fait pas bon s’exposer à la mitraille, hélas plusieurs villageois y 
laisseront leur vie.
L’artillerie américaine, installée sur la butte de la Madeleine à Remiremont met 
tout en œuvre pour détruire ou désorganiser le système défensif ennemi.
Des témoins disent que le premier obus, qui était un obus fusant éclatant en 
l’air, est allé percuter le mur ouest de la maison Flavien Lambert (aujourd’hui 
chez Lulu, forgeron). D’autres obus, beaucoup d’autres, suivront, semant la 
mort, la désolation.
Dès le premier jour des bombardements, le vendredi 22 septembre, une 
victime civile est à déplorer en la personne de Marie-Sylvie Philippe, veuve de 
Constant Loichot de Brehavillers, âgée de 73 ans.
Elle allait à l’eau à sa fontaine et s’est fait surprendre par le début de l’offensive 
alliée. Son fils Emile a déclaré son décès comme étant survenu à 12h30. La 
défunte fut inhumée provisoirement dans son jardin, le feu de l’artillerie 
interdisant toute activité extérieure sûre.
Le samedi 23 septembre, le 3° bataillon du 141°R.I. s’ébranle en direction de 
Saint-Amé avec pour objectif de repousser l’ennemi. Arrivé aux «Traits de 
Roches», en fin de matinée, il est repoussé par un tir nourri d’artillerie et doit 
se replier en hâte. A 14h, une patrouille de chars envoyée en reconnaissance 
dans la plaine de Celles, ouvre le feu en direction de Meyvillers où des troupes 
ennemies font mouvement. Un cultivateur de ce hameau, Joseph Chartoire, 
54 ans, observe l’arrivée des chars depuis le pas de sa porte de cuisine. Son 
imprudence va lui coûter la vie car il sera tué par le tir d’un de ces chars. Il 
sera inhumé le 28 septembre, cinq jours plus tard, au cimetière de Saint-Amé. 
Les chars ne mettront pas à profit cette avancée et rebrousseront leur chemin 
après cet accrochage.

Les tirs de harcèlement américains

A 10 h. du matin, ce même jour 23 septembre, meurt faute 
de soins Julienne Montémont, épouse de Léon Alexandre, 
à l’âge de 57 ans. Les opérations engagées ont empêché de 
secourir cette personne qui décédera par étouffement. C’est 
seulement le mardi 26 septembre qu’on pourra l’enterrer. 
Toute la journée du samedi, des tirs de harcèlements 
américains pleuvent sur Saint-Amé et les environs. Un P.C. 
avancé est installé au pied du
Saint-Mont. Il charge des jeunes gens connaissant bien la 
région de les renseigner sur les positions ennemies, l’artillerie, 
l’état des ponts au-delà de Cleurie, Saint-Amé, d’après les 
officiers américains devant être libérés le lendemain.
Dans la nuit du samedi au dimanche, puis le dimanche 24 
septembre sans interruption, intenses bombardements sur 
Saint-Amé et sa contrée. «Nous avons eu bien peur”, consigne 
sur un petit carnet une habitante du village. Pourtant, plus 
loin, elle note : «Ceci n’était rien en comparaison de la nuit du 
dimanche 24 au lundi 25, des bombes sans arrêt.»
Tous ces bombardements s’expliquent, ceux de la nuit du 
samedi au dimanche visent à désorganiser l’ennemi en 
prévision de l’attaque du lendemain. Un ennemi qui a reçu 
dans la journée de samedi des renforts importants et très 
aguerris, le 169°R.I. de la 19°armée allemande en provenance 
de Mulhouse.
Dimanche 24 septembre. À 9h15, un message laconique 
indique la détermination de l’état-major U.S.» Le 147° R.I. va 
prendre Saint-Amé et nettoyer les bois de cette région dans 
la journée.»
Hélas il y avait loin des intentions à la réalisation et deux 
jours de combats seront nécessaires pour arriver à bout de la 
résistance allemande à la pénétration alliée dans Saint-Amé.
A 11h, une patrouille de reconnaissance essuie le tir de 
deux mitrailleuses sur la route de Saint-Amé et confirme la 
présence de canons au nord des villages de Meyvillers et de 
Saint-Amé, soit en lisière de la forêt de Fossard.
Le 1er bataillon avance vers Saint-Amé par l’ouest en soutenant 
par une forte base de feu sur Saint-Amé le 2° bataillon qui est 
au nord et qui progresse dans la forêt en direction de Putières 
pour enrayer un éventuel renfort allemand en provenance de 
Gérardmer. Ensuite ce 2° bataillon devra investir Saint-Amé 
par le sud-est.

La population civile, elle, se terre dans 
les caves où le plus souvent les familles 
se regroupent à plusieurs.

«
»

 Image du Treadway, prise depuis la berge de Péccavillers le 14 octobre 1944. (image SCA Jacque Belin ECPAD)



A 15h40, la Cie C ainsi que des tanks investissent le village 
de Celles. Des troupes allemandes sont en position en face 
de cette compagnie ainsi qu’à Dommartin, de l’autre côté 
de la Moselotte. Les chars qui poursuivent leur avance sont 
stoppés par l’artillerie à hauteur d’Autrives et se regroupent à 
Celles, momentanément impuissants. À 16 h. 20, des mortiers 
installés dans Saint-Amé et sur les hauteurs de Dommartin 
arrosent la Cie À à Meyvillers.
Une heure plus tard, à 17h20, les F.F.I. signalent 200 à 250 
allemands dans le village de Saint-Amé.

L’artillerie intensifie son feu

L’artillerie intensifie alors son feu en soutien pendant que 
la Cie A fait mouvement pour attaquer l’ennemi dans Saint-
Amé. A 17 h.34,les CieE et F sont au contact avec l’ennemi 
estimé à un régiment. Dans le même temps, le 2° bataillon 
qui a progressé comme prévu dans le Fossard demande 
l’intervention de l’artillerie pour détruire ou disperser les tanks 
allemands postés à Putières. À 20 h., de ce même hameau, 
appel pressant du commandant de ce bataillon qui est au 
contact avec une forte concentration d’ennemis situés au 
nord et au nord-est de sa position. Il faut envoyer d’urgence 
des ambulances et du plasma sanguin pour quatorze blessés 
et il faut des munitions, surtout des mortiers. Vingt minutes 
plus tard, le O.G. dépêche sur les lieux quatre Jeep chargées 
d’armes et une section d’infanterie pour protéger le P.C. du 2° 
bataillon. Il est maintenant 21h20.
Les F.F.. signalent 250 tireurs, plusieurs mitrailleuses et 4 
pièces d’artillerie en mouvement dans Saint-Amé. Ce sont-là 
des renseignements de première importance qui imposent 
une recrudescence des bombardements de la zone de Saint-
Amé où l’ennemi se renforce encore.
Les alliés marquent le pas et la plus grande fébrilité règne, 
dans un camp comme dans l’autre. Les habitants ignorent 
pratiquement tout ce qui se passe réellement dans leurs 
murs. A la ferme de l’Avison, chez Henry, deux Américains 
ont passé la nuit dans les «cabinets» à téléphoner. Aucun des 
résidents du lieu ne savait qu’il s’agissait d’américains.
Là comme dans bien d’autres lieux, des Allemands 
cohabitaient (ou se cachaient) dans les caves avec les familles. 
Le plus souvent, ils quitteront les lieux à l’arrivée des alliés, 
échangeront quelquefois des coups de feu avec les soldats 
américains et se rendront.

Les combattants sont harassés

On avance dans le soir, les combattants sont harassés mais il 
faut en finir avec cet ennemi acharné. On va donner l’assaut 
dans la nuit. À 23h30, tirs d’artillerie américaine jusqu’à ce que 
le 1° bataillon soit en position pour l’attaque. Cadence des tirs 
: trois coups par minute. Dans très peu de temps, on sera le 
lundi 25, journée décisive qui verra enfin la victoire alliée 
dans Saint-Amé. Mais que de sacrifices.
Il est 0h10. Le Q.G. ordonne aux hommes du 1° bataillon de ne 
pas utiliser d’armes légères pendant l’attaque, à moins d’être 
assuré de tirer sur des Allemands. Il faut utiliser couteaux et 
baïonnettes.
1h32, l’assaut est lancé. L’investissement du village de Saint-
Amé commence.
2h45. Aucun tir signalé jusqu’à ce moment, pourtant la 
progression est réelle. La Cie C est dans les barricades prises à 
l’ennemi dans Saint-Amé. Dix minutes plus tard, la bataille est 
acharnée, il y a de nombreux tirs.
La Cie A qui a progressé par la forêt au nord prend position 
près du pont de Cleurie à 4h du matin. Elle demande que 
cesse tout tir d’artillerie à proximité et réclame des bulldozers 
et des hommes du génie pour débarrasser la route en 
direction de Saint-Amé des barrages installés par l’ennemi. Le 
pont est intact et va permettre aux véhicules et aux troupes 

alliées de progresser à l’Est sans encombre. Les charges de dynamite ont 
été désamorcées par deux résistants, M. Vitte et Danis qui, courageusement, 
en s’infiltrant par le canal de fuite des turbines du Tissage Vinel sont allés 
sectionner les fils reliés aux explosifs.
Une opération identique avait été imaginée pour sauver le pont de la Gare au 
sud de Saint-Amé, malheureusement cela ne put se faire et le bel ouvrage de 
pierres sera détruit par les charges allemandes.
Les américains installeront une passerelle sur la Moselotte pour permettre le 
passage des véhicules légers et des fantassins. Le Pont Bailey que beaucoup 
ont connu a été «jeté» sur la rivière bien plus tard, en 1948.
Avec le jour, le brouillard se lève. Il est 7h27. Un groupe d’américains 
débouchent par la rue de la Forêt et passe à l’assaut du P.C. ennemi au 42, 
Grande Rue. Les sentinelles ripostent et courent s’abriter dans l’immeuble. 
Encore des coups de feu, puis des moments de silence. A la cave, on prête 
l’oreille. Lucien Thiriet croit distinguer un pas différent à l’étage au-dessus. 
Il est vrai que son ouïe est exercée. La nuit qui vient de s’écouler a résonné 
de la botte nazie sans discontinuité. Que d’allées et venues ! Et si c’était pour 
la dernière fois ? De nouveau des bruits de combat parviennent à la cave ; 
éclatements de grenades, cris, courses poursuites. C’est du sérieux !

Un immense soulagement

Dans l’angoisse et avec précautions, on évacue la première cave, les Allemands 
de l’état-major sont dans celle qui communique, et en rampant on se réfugie 
dans l’atelier de menuiserie par l’intérieur. On voit bien des soldats U.S. 
mais pas question d’aller vers eux. Pour l’instant, il s’agit encore de déloger 
le reste des ennemis de l’immeuble etils ont d’autres préoccupations. De 
brefs échanges de coups de feu sont encore perçus et peur après, immense 
soulagement pour les résidents, on distingue par les croisées les Allemands 
prisonniers alignés dans la cour. Et les alliés progressent, nettoyant maison 
par maison. Leur irruption dans la cave de la cure a laissé des souvenirs 
cocasses. Se rendant compte qu’ils étaient chez des religieux, il est vrai que les 

Là comme dans bien d’autres lieux, des 
Allemands cohabitaient (ou se cachaient) 
dans les caves avec les familles.
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Vue aérienne de Saint-Amé en 1945 ( Collection de M. Thomas R. )



bonnes sœurs avec leurs immenses cornettes ne passaient pas inaperçues, ils 
s’ingéniaient avec force gestes : mains jointes, mea culpa, etc. à faire admettre 
que plus jeunes ils avaient servi leur prêtre comme enfants de chœur. En tout 
cas, s’ils l’avaient été, ils ne l’étaient plus, ces «diables» de Texans, ils arboraient 
de plus simplement du monde de superbes colliers d’oreilles teutones passées 
au tour de leurs cous. Braves garçons !
Hélas, toutes les situations ne prêtent pas à sourire. A 8h, la maison Virieux 
(boucherie restaurant Lambert) brûle complètement puis c’est le tour de la 
maison Dubief où est installée la boulangerie Louis Robert (n° 5 rue de l’Eglise). 
Dans le même temps, le génie U.S. essuie des tirs d’artillerie et de mortiers et 
ne peut dégager dans l’immédiat les barrages routiers qui ne seront évacués 
qu’après 10 h., livrant enfin le passage aux véhicules.
Et l’ennemi toujours s’acharne. Un allemand trouve bon de lancer une grenade 
dans la cuisine de la ferme qui est face au cimetière au sud (n° 19, rue de 
l’Eglise). Joseph Remy croit pouvoir la renvoyer dehors, hélas, elle va faire son 
œuvre de mort. M. Remy mourra dans sa cave à midi. Il avait 57 ans. Pendant 
son enterrement, le mercredi 27 septembre, l’artillerie allemande arrosa 
copieusement le cimetière depuis Chèvre-Roche.
À 10h57, les tanks entrent enfin en action pour soutenir l’infanterie dans 
ses opérations de nettoiement du village et la situation semble évoluer 
favorablement.
La Cie A remonte en direction de Cleurie pour apporter son soutien à la Cie B 
qui s’applique au côté du 2° bataillon à repousser l’ennemi hors de la vallée.
Peu avant midi, depuis Chèvre-Roche, l’artillerie Allemande bombarde le 
village et les bois au nord de Saint-Amé à l’heure où les fantassins américains 
atteignent enfin les Fallières.
Initialement, il était prévu que la Cie C devait prendre aujourd’hui Le Syndicat. 
À 12h55, le commandant de la 36° Division reporte à plus tard cette opération. 
La Cie C qui est postée sur la rive droite de la Cleurie devant assurer la 
protection dans Saint-Amé.
En début d’après-midi, sur la rive gauche de la Cleurie, en direction de 
Julienrupt, le 142° R.I. subit une contre-attaque ennemie. Quatre chars arrivés 
à la rescousse font échouer cette contre-attaque.
A 16h15, le même régiment est à Bémont où il se heurte à une forte résistance. 
La route à cet endroit est barrée par l’ennemi.
Ce soir, la cité de Saint-Amé est tenue par l’armée américaine. En deux 
jours de terribles combats, elle a capturé à Saint-Amé 184 Allemands, pris à 
l’ennemi 14 camions, 2 radios, 3 mitrailleuses, 300 obus de 88 mm, 3 canons 
antiaériens de 20 mm, 1000 grenades, 200 fusils, 6 pistolets, 5 bazookas et elle 
a détruit 2 canons de 88.
Il y eut aussi de nombreux morts qui ne figurent pas dans les statistiques. Rue 

du Stade, sept soldats ennemis furent tués ensemble dans 
une tranchée qui avait été creusée par Adrien Sasso et Jean 
Henry, en prévision de tirs d’artillerie. Cinq de ces Allemands 
dont un officier furent enterrés dans cet ouvrage
défensif. C’est Laurent Bridot qui fut réquisitionné par les 
Américains pour opérer cette inhumation provisoire. Les 
deux autres reçurent une sépulture derrière le hangar Léon 
Bonne au nord de la mairie actuelle de Saint-Amé.
Les combats de rues avaient été meurtriers et l’on a de 
nombreux témoignages d’Américains ou d’Allemands tués 
et restés sur place plusieurs jours tant l’intensité de l’activité 
des artilleurs interdisait de s’en occuper. Il y aurait eu 17 
Allemands inhumés au cimetière de Saint-Amé. Tous furent 
relevés et rapatriées en Allemagne un an plus tard environ.
Mardi 26 septembre, le commandant du 141°R.I. et son unité 
qui ont soutenu des combats acharnés sont relevés à 11h45 
par le 15°R.l
Rendons hommage sans retenue à cette glorieuse 
armée.U.S. qui, après avoir œuvré et souffert pour 
repousser l’ennemi installé dans notre village, va aller 
s’illustrer de nouveau dans des combats meurtriers 
chez d’autres frères vosgiens puis en Alsace pour enfin 
traverser le Rhin.
Le pont en bois de Peccavillers emporté par les inondations 
sera remplacé par un pont Bailey
Voici Saint-Amé enfin libéré du joug de l’oppresseur nazi, 
mais pour autant tout n’est pas fini. Les bombardements 
continuent, on peut toujours craindre un retour possible 
de l’ennemi fixé dans la commune voisine et les difficultés 
d’approvisionnement sont ressenties durement.
Le mercredi 27, cela fait trois jours qu’il n’y a plus de pain. Le 
canon tonne à partir de 9 heures, et la population est terrorisée 
par un violent bombardement. «Journée terrible» signale 
dans ses «mémoires» Mme Lucien Robert. La boulangerie de 
celle-ci est très endommagée par une bombe. Les devantures 
et les volets de fer, le café, la cheminée du four, tout a volé en 
éclats. La maison n’est plus habitable. À côté, la maison Adam 
(actuel café chez Jeannine) a aussi reçu une bombe.
On s’apprête à passer la sixième nuit dans les caves. Quand 
donc tout cela finira-t-il ?
Jeudi 28. La municipalité de Saint-Amé fait distribuer du pain 
qui est fabriqué à Saint-Etienne. Justin Humbert de Celles est 
allé chercher ce pain avec ses bœufs.
Le moral de la population est assez bas. De nombreuses 
personnes sont allées se réfugier dans des zones plus sûres 
où elles ont de la famille ou des amis : à Remiremont, à 
Plombières, au Val d’Ajol.
Vers 17 h., ce jeudi, de nouveau le bombardement, des 
bombes endommagent les habitations. Ensuite, la nuit a été 
relativement calme.
Le vendredi 29, dès le matin et sans arrêt, les avions survolent 
le village. Une bombe atteint Saint-Amé vers 14h. Mme Emilie 
Laménie, épouse du maire de Saint-Amé Camille Faure, 
est blessée par un éclat dans le bassin. M. Tissandier qui 
l’accompagnait est lui aussi touché à la tête. Tous deux ont 
été blessés alors qu’ils sortaient à l’arrière de la quincaillerie 
de M. Tissandier au 49, Grande Rue. Soignés sur place par 
un médecin américain, ils seront dirigés sur l’hôpital de 
Remiremont. M. Tissandier sera remis sur pied mais Mme 
Fauré décédera le 30 septembre à 8h du matin. Elle avait 61 
ans.
Dans la nuit du lundi 2 au mardi 3 octobre, grande 
effervescence. Un cantonnement américain arrive.
Ils vont trouver les gens dans les caves puis ils s’installent 
partout où cela est possible, occupant au besoin volontiers 
les caves disponibles. Une infirmerie de campagne est 
installée chez Mme Richard à hauteur de l’actuel immeuble 
du n° 28, Grande Rue.
La vie va-t-elle reprendre normalement au village, la ligne de 
front se situant à quelque distance ? Que non !
À 10h30, ce mardi 3, voici de nouveau le fracas des 
bombardements et les habitants sont effrayés. Douze 
bombes au moins s’abattent sur le village.
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Toutes les maisons auront été plus ou moins atteintes pendant les opérations 
délibération. L’église n’a pas échappé non plus au massacre et les orgues, les 
vitraux, la tour auront aussi souff ert.
Les Américains avaient un magnifi que poste d’observation depuis le clocher 
et l’ennemi ne s’est pas privé d’essayer de les déloger. On dit à Saint-Amé que 
l’artillerie allemande a cessé à la Toussaint, quand enfi n on put voir fl otter 
le drapeau tricolore au Haut-du-Tot (en réalité ce village fut libéré après des 
combats acharnés le 3 novembre).
Ce mardi 3 octobre, les nouvelles qui arrivent à Saint-Amé sont mauvaises. 
On apprend qu’à Cleurie de nombreuses habitations ainsi que la mairie 
sont brûlées. De nombreuses fermes sont anéanties sous les obus. L’usine 
de Julienrupt a brûlé aussi. Tous ces malheurs aff ectent profondément la 
population qui connaît parfaitement toutes les victimes de ces diff érents 
sinistres. Et puis voilà que d’autres nouvelles circulent : Marc Villemin, 

cultivateur à Cleurie, a sauté sur une mine. Il avait 34 ans. 
André Xémard, qui avait été blessé par des éclats d’obus le 22 
septembre, était décédé le 24. Il avait 28 ans. «Qu’allons-nous 
devenir ?», s’exclame Mme Robert, dans son petit carnet de 
notes. Et ceci résume bien l’état d’esprit général, les doutes, 
les souff rances d’un village qui, comme tous ceux de nos 
vallées devra lentement réapprendre à vivre libre. Mais au 
prix de combien de sacrifi ces ?
Jean-Marie Lambert

L’auteur remercie vivement les nombreuses personnes qui ont 
apporté leur témoignage de cette période douloureuse ainsi 
que l’ami qui a sauvé de la destruction il y a quelques années un 
document unique de cette époque. Ensemble, dédions ce texte 
aux libérateurs et aux partisans qui les ont aidés à venir à bout 
des nazis.

On dit à Saint-Amé que l’artillerie 
allemande a cessé à la Toussaint, quand 
enfi n on put voir fl otter le drapeau 
tricolore au Haut-du-Tots.
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Samedi 22 septembre et dimanche 23 septembre : exposition 
photos et objets d’époque, fi lm témoignage, et véhicules : de 
9 h à 18 h.
Samedi 22 septembre : 14 h, conférence sur la libération vécue 
par les stamésiens depuis les caves par Jean-Marie Lambert
Samedi soir (horaires et lieu à préciser) : bal guiguette avec 
Alexis Balandier 20 h – 23 h 30

80 ans de la Libération de Saint-Amé

A noter dans vos agendas !

Programme des festivités

Les 22 et 23 septembre

Pour votre information, le bureau de La Poste sera ouvert désormais du mardi 
au samedi de 9h à 12h.

Bureau La Poste de Saint-Amé
Modifi cation des horaires d’ouvertures
Bureau La Poste de Saint-Amé

 Arrivée des Allemands par Remiremont le 20 juin 1940 (collection Paret Lionel)



Jean Pizzato nous a quittés 
le 12 juin 2024 à l’âge de 
88 ans. Né le 28 avril 1936 à 
Saint-Amé, dans une fratrie de 
sept enfants, il a consacré sa vie 
à sa communauté et à son pays.
Appelé au contingent, il a participé à la guerre d’Algérie. De 
retour, il s’est engagé activement dans la section des anciens 
combattants et a reçu la Croix du Combattant et l’Ordre 
National du Mérite pour ses services.
En 1950, il a épousé Laure, et ensemble, ils ont eu trois enfants. 
Son épouse est décédée en 2019, laissant un grand vide dans 
sa vie.
Jean Pizzato a également joué un rôle clé dans la vie 
communale et dans les AFN. Il a tout d’abord été adjoint au 
maire avant de devenir maire de Saint-Amé de 1995 à 2001. 
Pendant ses mandats, il a travaillé sans relâche pour améliorer 
la vie de ses concitoyens.
Son engagement et sa gentillesse resteront gravés dans nos 
mémoires.
La commune de Saint-Amé lui doit beaucoup. En ce moment 
de deuil, nos pensées vont à sa famille et à ses proches.

Hommage à Jean 
Pizzato
Maire Honoraire de 
Saint-Amé

Réorganisation Scolaire 2024-2025
Ce début d’année 2024 a été marqué par la décision du rectorat de supprimer 
un poste d’enseignant à Saint-Amé, ainsi que dans 37 autres communes 
vosgiennes. Malgré les nombreux échanges, courriers et manifestations, le 
CDEN (Conseil Départemental de l’Éducation Nationale) a statué le 22 février 
en maintenant cette suppression.
L’équipe municipale s’est réunie à plusieurs reprises pour réfléchir à une 
nouvelle réorganisation des classes. Actuellement, celles-ci sont réparties sur 
trois bâtiments :

•	     École maternelle «Evelyne Sullerot» : 2 classes
•	     École élémentaire «Les Bruyères» : 2 classes + Stam’Jeunesse
•	     École élémentaire «Les Tilleuls» : 2 classes

À la rentrée de septembre 2024, 105 élèves seront répartis sur 5 classes. Dans 
un souci d’optimisation des coûts, de bien-être des élèves, d’organisation 
pédagogique et de sécurité, la nouvelle répartition se fera comme suit :

•	     École maternelle «Evelyne Sullerot» : 2 classes, 89 Grande Rue
•	     École élémentaire «Les Bruyères» : 3 classes, 7 Rue de l’Église

Du CP au CM2
•	     Bâtiment «Les Tilleuls» : Stam’Jeunesse, 37 Grande Rue

Le déménagement sera géré par nos agents communaux durant l’été, pour 
être prêt à la rentrée de septembre 2024.
Il est à noter que l’ALSH du mois d’août se fera déjà dans les nouveaux locaux 
«des Tilleuls».

Ecoles de Saint-Amé
Regroupement suite à la fermeture d’une classe

Le 23 juin dernier, la côte du stade de Saint-
Amé, gravie à dix-neuf reprises, a mis à 
rude épreuve les vingt-neuf coureurs qui 
composaient le peloton de cette édition du 
Grand Prix de la Municipalité de Saint-Amé.
Dès le départ, les concurrents ont multiplié 
les efforts sur un circuit technique et 
exigeant, particulièrement lors de l’ascension 
de la côte du stade. Une véritable épreuve de 
force, agrémentée par un vent soutenu.
Merci à l’Espoir Cycliste Stéphanois, aux 
bénévoles et aux spectateurs pour avoir 
fait de cette journée un événement sportif 
mémorable.

Prix de la Municipalité
Adultes - Espoir Cycliste Stéphanois



Au 1er janvier 2025, les compétences Eau et Assainissement 
seront transférées à la Communauté de Commune de la 
Porte des Vosges Méridionales (CCPVM) qui deviendra donc 
à compter de cette date la seule entité compétente pour tout 
ce qui concerne la gestion de ces services (fixation des prix, 
abonnement, facturation, travaux) jusqu’alors assurée par 
les communes membres. Cette prise de compétence par la 
communauté de communes au 1er janvier 2025, soit un an 
avant l’obligation législative du 1er janvier 2026, découle 
de la volonté des communes d’anticiper au mieux cette 
échéance qui s’impose à tous à compter de 2026.

Dans la perspective de ce transfert, et afin que celui-ci se 
passe dans les meilleures conditions d’ici la fin d’année, nous 
sommes amenés à modifier, pour cette dernière année de 
gestion communale, le calendrier de relevés des compteurs 
et de facturation se rapportant à la consommation 2024.

Aussi, nous vous informons que la relève des compteurs 
sera effectuée par les agents communaux à compter de 
la fin du mois de septembre pour une facturation par nos 
services dans le courant du mois de novembre.

Pour les abonnés habituellement prélevés, leur 
consommation 2024 ne fera exceptionnellement l’objet 
d’aucun prélèvement mais d’un relevé et facturation finale 
selon le calendrier ci-dessus défini.

Il sera toujours possible, en cas de difficulté, de solliciter le 
Service de Gestion Comptable (Trésor Public) de Remiremont 
afin qu’un échéancier soit établi.

Nous restons à votre disposition pour tout renseignement 
complémentaire à l’adresse suivante :

florence.pavot@saint-ame.fr 

ou par téléphone : 03.29.61.20.18

Le 21 juin dernier, un exercice d’évacuation a été organisé 
à l’École des Tilleuls en collaboration avec la caserne des 
pompiers du Syndicat. Cet exercice, simulant un incendie, 
visait à préparer les élèves et le personnel enseignant à réagir 
efficacement en cas d’urgence.

Pour rendre l’exercice aussi réaliste que possible, de la fumée 
artificielle a été dispersée dans les locaux de l’école. À l’alarme, 
les élèves et le personnel ont rapidement suivi les consignes 
d’évacuation, se dirigeant vers le point de rassemblement 
prévu. L’opération s’est déroulée sans incident, permettant 
de valider les procédures d’urgence mises en place.

les enfants de l’ALSH (centre de loisirs) ont 
participé à des ateliers créatifs passionnants. 
Ils ont fabriqué des bougies, apprenant à 
manipuler la cire et à personnaliser leurs 
créations. En parallèle, ils ont conçu des 
jeux en recyclant des cartons à œufs, 
développant ainsi leur imagination et leur 
sens écologique.

Ces activités, encadrées par «Jeux d’ici», ont 
ravi les enfants, qui ont montré un grand 
enthousiasme et une grande fierté pour 
leurs réalisations. L’ambiance joyeuse et 
studieuse a marqué cette semaine créative 
et enrichissante. Les enfants repartiront 
avec de précieux souvenirs et de nouvelles 
compétences.

Eau et assainissement

Exercice de Sécurité à l’École des 
Tilleuls

Atelier de Loisirs et de Créativité à l’ALSH

Transfère des compétences à la CCPVM

Une simulation réussie
Avril 2024



Les élèves de nos 3 écoles se sont réunis 
le samedi 22 juin pour fêter la kermesse. 
Vous étiez nombreux à venir admirer et 
encourager vos enfants à chanter. 
C’est que du bonheur !

Kermesse de l’école
Nouvelle association stamésienne

La Fête de la Musique à Saint-Amé a été 
un grand succès avec pas moins de 600 
spectateurs depuis la fin de journée ! Les 
quatre groupes ont enflammé les deux 
scènes :
Arc En Ciel avec ses 50 choristes, Lie JU 
et ses reprises à la guitare, Ze Groop avec 
ses chansons rock, et les Suprem Tagüeul 
Simone et leur rock festif. Le beau temps a 
contribué à la bonne ambiance.
Un grand merci aux associations Espoir 
2000, le Comité des Fêtes, et les Keupins 
Vosgiens pour leur soutien, mais également 
à tous ceux qui ont œuvrés pour la réussite 
de ce rendez-vous !

Fête de la musique
Samedi 22 juin



Le célèbre container rouge de la Micro-Folie sillonne les 
routes des Vosges Secrètes depuis près d’un an.
Pour août et septembre, c’est dans notre commune qu’il 
s’installe ! Chaque mercredi, vous pourrez aller à la rencontre 
des œuvres d’art en compagnie des médiatrices, profiter 
d’animations, assister à des événements, consulter les livres 
et les jeux thématiques, visiter le musée numérique et tester 
les casques de réalité virtuelle.
Chaque permanence est entièrement gratuite et ouverte à 
tous les publics. Profitez-en pour vous cultiver de manière 
ludique et conviviale à deux pas de chez vous, le container 
est installé en plein cœur de Saint-Amé !

C’est officiel, ce nouvel équipement sportif proposé par 
la Communauté de Communes est ouvert aux sportifs et 
amateurs de VTT. Le 14 juin dernier, plus de 200 personnes 
étaient réunies à Remiremont sur le site de la Grange Puton 
(près du centre équestre et du Palais des Congrès) pour 
découvrir les lieux et visiter le bâtiment d’accueil dédié aux 
loisirs plein-air qui sera géré par l’Office de Tourisme et où 
vous attendent renseignements, services et location de VTT. 

La première édition de la Fête 
intercommunale du Sport s’est tenue début 
juin à Saint-Nabord.
Cet événement était destiné à mettre en 
valeur les clubs de nos 10 communes et à 
célébrer le sport et la convivialité.
De nombreux stands et animations ont 
permis aux habitants de découvrir de 
nouvelles disciplines en compagnie des 
bénévoles, des entraîneurs et de sportifs 
renommés.
Deux clubs de Saint-Amé y étaient présents : 
RC3V - Roller-Club Vosges Voie Verte a fait 
découvrir le roller-hockey et Espoir 2000 
a pu montrer aux curieux ses multiples 
activités !

C’est officiel, ce nouvel équipement sportif 
proposé par la Communauté de Communes 
est ouvert aux sportifs et amateurs de VTT.
Le 14 juin dernier, plus de 200 personnes 
étaient réunies à Remiremont sur le site de 
la Grange Puton (près du centre équestre 
et du Palais des Congrès) pour découvrir les 
lieux et visiter le bâtiment d’accueil dédié 
aux loisirs plein-air qui sera 
géré par l’Office de Tourisme 
et où vous attendent 
renseignements, services et 
location de VTT. 
Flashez moi pour obtenir la 
plaquette du massif du Fossard

L’École Intercommunale de musique Le Cube agit sur tout le territoire de la 
CCPVM et tient à s’adresser à tous les publics.
Chaque mardi pendant 3 mois, une enseignante du Cube s’est rendue à 
l’Institut-Médico Éducatif de Saint-Amé qui souhaitait travailler avec 3 jeunes 
sur la communication par le biais de la musique.
Avec des instruments comme outils de médiation, ils ont appris à se 
connaitre, établit des règles, mis en place des automatismes afin de pouvoir 
communiquer entre jeunes mais aussi avec les adultes.
Le projet a pris fin à la Fête de la Musique en présence des autres jeunes et 
membres de l’équipe encadrante avec la présentation du film réalisé au cours 
des séances et l’intervention de musiciens du Cube : une pianiste et une partie 
de l’ensemble de saxophones.
Un beau partenariat parfaitement orchestré !

La Micro Folie

Le Stade VTT des Vosges Secrètes

Promouvoir le 
dynamisme sportif de 
notre territoire

Massif du Fossard : 
de belles randos bien 
documentées !

L’IME à la découverte de la musique

arrive à Saint-Amé

Inauguration



Artémis fi tness club a ouvert ses portes en avril 2024, au 14 
rue du Bois des Abesses à Saint-Amé.
Oceéane et Alex propose divers activités sportives. 
UNe soixantaine d’adhérents profi tent déjà de leur 
professionnalisme, et leur bonne humeur.
Pour tous renseignement : 06 17 05 18 86 ou 06 49 33 18 91
artemis.fi tclub@gmail.com

En septembre, l’association Une Note de Bonheur de Saint-
Amé organise «Septembre en Or» pour sensibiliser aux 
cancers pédiatriques. Un arbre à souhait sera installé à 
Saint-Amé et à Remiremont, avec des rubans disponibles 
à divers endroits. Les ventes de rubans contribueront à 
off rir une douce parenthèse à Elina, 3 ans, atteinte d’un 
néphroblastome, et à soutenir la recherche ainsi que d’autres 
pathologies.
L’association sera présente à la fête des associations le 
7 septembre pour sensibiliser et présenter Une Note de 
Bonheur. Le 14 octobre, rejoignez-les pour un grand loto 
à la salle polyvalente de Saint-Amé, en partenariat avec 
l’association Cil’Léonie, avec de superbes lots à gagner.
Le week-end du 28 et 29 septembre, au centre culturel 
Gilbert Zaug de Remiremont, en partenariat avec le Rotary 
de Remiremont, profi tez d’un atelier magie et d’un spectacle 
de magie avec Clément Demengel.
Une animation sportive avec les coachs d’Artemis est 
également prévue pendant la fête des associations.
Venez nombreux soutenir cette belle cause et partager ces 
moments de solidarité.

Cela n’aura échappé à personne, le temps est particulièrement 
morose et humide depuis la mi-octobre 2023. Après une 
période très chaude et sèche au début de l’automne dernier, 
le temps s’est fortement détraqué à partir du 14 octobre. 
Depuis, à la station de mesures de Remiremont, seulement 
deux périodes ont permis d’enchaîner au moins 5 journées 
consécutives sans pluie : entre le 27 et le 31 janvier ainsi 
qu’au début de juin.
Les cumuls pluviométriques, eux, atteignent des records sur 
une période aussi courte. Entre le 14 octobre 2023 et le 30 
juin 2024, cette même station climatique de Remiremont 
enregistre un total de 1691,5 mm de précipitations alors qu’il 
en tombe normalement 1550 sur une année complète ! Le 
mois de novembre a été le plus pluvieux avec un total de 341 
mm et d’importantes inondations, avec notamment une crue 
cinquantennale (une chance sur cinquante de se produire 
tous les ans) sur la Moselotte.
Les derniers jours du mois de juin, avec ses orages, ont 
permis d’enchaîner un 9e mois consécutif d’excédents 
pluviométriques. Quelles sont les conclusions à tirer de cette 
période ? Notre climat est déterminé par une alternance 
de périodes sèches et humides qui ont toujours existé. Le 
graphique ci-dessous en est la preuve : des années sèches 
ont régulièrement été suivies de périodes pluvieuses et 
inversement. Sur le long terme, les quantités de précipitations 
restent sensiblement les mêmes. 
L’évolution la plus frappante est 
en revanche la répartition des 
précipitations à court terme, sur une 
année ; la période actuelle en étant 
particulièrement la preuve.

Bienvenue à Artémis

Une note de bonheur

Analyse de notre météo

Nouvelle association stamésienne

Septembre en Or

Par Météo des Vallées et Théo PEDUZZI
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Nous vous en parlions depuis plusieurs 
mois. Ca y est, il est enfin arrivé et installé. 
Notre panneau d’information a été installé le 
18 juin et est désormais en fonctionnement. 
Il est situé à l’embrenchement de la Grande 
rue et la rue de la Forêt. Il vient compléter 
nos canaux d’informations actuels (Page 
Facebook, site internet, Instagram et nos 
Poterlacats). 

Jeudi 20 juin, Arnaud Jeannot, notre Maire, 
accompagné de Florence Burri, adjointe, est 
allé à la rencontre de nos jeunes stamésiens, 
en classe de CM2 pour leur offrir à chacun 
une calculatrice pour le collège.

Les Keupins Vosgiens ont organisé la 
première édition de la fête de l’avant été à 
Saint-Amé.
Pas moins de 30 exposants s’étaient donnés 
rendez-vous, malgré un temps incertain. Les 
visiteurs ont pu rencontrer des créateurs, 
artistes, producteurs et artisans locaux. 
un espace restauration a été aménagé afin 
de déguster les bons p’tits plats de «Food 
is not Dead», les glaces du Vosgien Givré, le 
tout accompagné des bières de la Pimbêche, 
dans une ambiance musicale.
Merci à tous pour cette belle initiative.

Ce vendredi après-midi, la salle des Kiriolés 
de Saint-Amé a vibré au rythme de la Fête 
de la Musique, organisée par Ln’anim. Les 
séniors de la commune ont eu la chance 
de profiter d’une ambiance festive et 
chaleureuse.
Le duo «Tout Feu, Tout Folk» a enflammé la 
scène avec des airs entraînants joués à la 
guitare et au pipeau. Leur musique, mêlant 
tradition et modernité, a captivé l’audience. 
Pour ajouter à la magie de l’après-midi, les 
danseurs du groupe de Liézey ont présenté 
des performances spectaculaires, entraînant 
les participants dans une danse joyeuse et 
énergique.
Cette initiative, qui s’inscrit dans une série 
d’activités proposées tout au long de 
l’année par Ln’anim, a permis aux séniors 
de s’évader et de partager un moment 
convivial. L’événement a été un véritable 

Panneau d’informations

Distribution de 
calculatrices

Marché d’avant été

Fête de la musique des séniors

Installation et fonctionnement

Rencontre avec les CM2

Dimanche 16 juin

Vendredi 21 juin
succès, témoignant de l’importance de telles 
animations pour le bien-être de nos aînés.
Nous remercions chaleureusement Ln’anim 
et tous les bénévoles pour leur dévouement 
et leur engagement à faire vivre ces 
moments précieux.

Le samedi 7 septembre, nos associations 
stamésiennes se réuniront à la salle 
polyvalente pour vous offrir une journée de 
découvertes et d’échanges autour de leurs 
passions. C’est l’occasion idéale pour trouver 
une nouvelle activité qui vous conviendra. 
La journée se terminera en beauté avec un 
concert de rock irlandais, accompagné d’une 
buvette et de restauration. Venez nombreux 
pour partager ce moment festif et convivial !

A noter dans vos agendas !
Le 7 septembre - Fête des 
associations avec concert rock 
Irlandais


